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PRÉAMBULE

L’ASBL Bataille de Waterloo 1815 est une association qui réunit tous les acteurs 
locaux, provinciaux et régionaux. Depuis plus de deux décennies, elle co-organise les 
commémorations de la célèbre Bataille. Par son impact international et sa notoriété 
mondiale, la Bataille dite de « Waterloo » a fortement contribué à la construction 
du tissu économique dans la région. En effet, de nombreuses entreprises ont choisi de 
s’implanter à proximité du Champ de Bataille, grâce à sa renommée.

Depuis 199 ans, des touristes du monde entier foulent cette terre meurtrie pour honorer 
les soldats tombés au combat et ainsi commémorer la fin de vingt interminables années 
de guerres en Europe.

Avec ces commémorations, l’ASBL Bataille de Waterloo 1815 positionne ce Bicentenaire 
comme un événement unique dans le monde, tant par le respect historique que par la 
qualité de l’accueil et des spectacles offerts au public.

L’ASBL souhaite marquer la mémoire collective au travers du Bicentenaire de la Bataille 
de Waterloo et envoyer au monde entier un signal de paix et de démocratie.

« Hormis une bataille perdue, il n’y a rien de pire qu’une bataille gagnée à un tel prix. » 
Juin 1815 - Arthur Wellesley, 1er Duc de Wellington
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LE CONTEXTE HISTORIQUE DE LA BATAILLE

Après l’échec de la Campagne de Russie, Napoléon est forcé d’abdiquer et part en exil sur 
l’île d’Elbe, en 1814. L’Europe croit en avoir fini avec l’Aigle corse, mais c’est mal connaître 
l’orgueil de Bonaparte. Le 1er mars 1815, il débarque près de Golfe Juan et se lance dans 
une folle équipée pour reprendre le pouvoir. 

C’est la campagne des Cent-Jours, qui s’achèvera à Waterloo, avec la défaite définitive 
de l’Empereur face aux armées coalisées commandées par Wellington. Irlandais contre 
Corse. Deux tempéraments complètement différents… Ils l’ignorent encore, mais, pour 
tous deux, il s’agira de l’ultime bataille et du début de la légende. 

Au-delà de ce duel mythique, la violence des combats a durablement frappé les esprits. 
Très rapidement, le champ de bataille est devenu un lieu de mémoire et de pèlerinage pour 
les hommes de toutes les nations qui se sont entre-déchirés sur ce petit coin de terre du 
Brabant wallon. 

À tel point qu’il est à l’origine des tour-operators, qui y emmenaient en diligence des 
visiteurs au départ de Londres, Ostende, Gand ou Bruxelles. Le site a également été une 
source d’inspiration pour les plus grands auteurs romantiques, comme Victor Hugo, Sir 
Walter Scott, Lord Byron, Alexandre Dumas, Balzac, Stendhal... 

- 4 -

©
 c

at
h

er
in

e 
b

o
ze

t

©
 j

-f
r

an
ç

o
is

 s
c

h
m

it
z

©
 p

h
il

 t
h

a
m

as
o

n



LE BERCEAU DE L’EUROPE MODERNE

Universelle, la Bataille de Waterloo est, sans nul doute, l’une des plus importantes de 
l’Histoire moderne. Napoléon, Wellington, Blücher, Grouchy, Cambronne… Les noms des 
protagonistes en présence ont marqué les mémoires. 

Mais, plus encore, le passé auquel elle fait référence fait partie de la conscience collective 
des peuples venus de toute l’Europe qui y ont participé. Près de 300.000 hommes y ont livré 
un combat fratricide au cours duquel de nombreux Belges combattaient dans les deux 
camps. 

Symbole de la division de la vieille Europe, la Bataille de Waterloo est donc aussi le 
berceau de l’Europe moderne et une des clés de l’existence de la Belgique. C’est pour 
honorer cette mémoire collective que l’ASBL Bataille de Waterloo 1815 a été créée, il y a 
plus de 25 ans. Elle est composée de passionnés d’Histoire du Premier Empire. Son conseil 
d’administration regroupe les forces vives de la région : des femmes et des hommes de 
toutes tendances politiques et de tous horizons, ainsi que des représentants de la Région 
wallonne, de la Province du Brabant wallon et des quatre communes associées (Braine-
l’Alleud, Genappe, Lasne et Waterloo).

Le Champ de Bataille de Waterloo s’étend sur un peu plus de 2.500 hectares de champs, de 
coteaux et de vallons pour reprendre les termes de Victor Hugo. Protégé par une loi de 
préservation unique en son genre, il reçoit des dizaines de milliers de visiteurs chaque 
année. Du 17 au 21 juin 2015, le caractère spectaculaire des manifestations du Bicentenaire 
en attirera près de 100.000 de plus, venus de Belgique, d’Europe et même des quatre coins 
du monde (Nouvelle-Zélande, Australie, U.S.A…).

Pôle touristique, historique et culturel majeur de Wallonie, le site fait l’objet d’importants 
travaux de revalorisation. Au pied de la Butte du Lion, un nouveau « Mémorial » de 6.000 m2 
accueillera une scénographie utilisant les toutes dernières technologies. On y accédera 
par une rampe ornée de 24 stèles en acier, reprenant les noms des régiments qui se sont 
affrontés le 18 juin 1815. Le célèbre Panorama de la Bataille de Waterloo, ancêtre du 
cinéma et placé sur la liste de sauvegarde de l’UNESCO, a lui aussi été restauré. Cet ouvrage 
monumental reconstitue des scènes de la Bataille sur une toile de 110 mètres de long et 
de 12 mètres de haut.
La ferme d’Hougoumont, symbole de l’âpreté et de la violence des combats sera, elle aussi, 
entièrement restaurée.
Enfin, tant le musée provincial Dernier Quartier Général de Napoléon que le Musée 
Wellington subiront d’importants rafraîchissements et une nouvelle présentation des 
collections.
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LE PROGRAMME DES COMMÉMORATIONS

Pour se mettre au diapason de ces moments de mémoire qui auront leur territoire 
pour théâtre, les quatre communes du Champ de Bataille prévoient de nombreuses 
manifestations en 2015 : concerts, pièces de théâtre, spectacles de rue… 

Un colloque international d’historiens expliquera la genèse de cette bataille mémorable 
et ses conséquences sur le futur de l’Europe.

Une exposition « Wellington - Napoléon : destins croisés » retracera la vie civile des 
deux principaux protagonistes. Au travers de pièces d’époque exceptionnelles, venant de 
lieux internationaux prestigieux, le public comprendra la stratégie de ces deux grands 
hommes parfois controversés.

2 grands spectacles de reconstitutions de la Bataille,
5 jours de commémorations 
Pendant ces cinq jours de juin 2015, vous pourrez revivre la Bataille comme si vous y étiez 
et découvrir le contexte historique et le quotidien de ses acteurs, célèbres ou anonymes. 
Les points d’orgue de ce Bicentenaire seront sans conteste les deux grands spectacles de 
reconstitution du vendredi 19 et du samedi 20 juin qui marqueront à jamais l’esprit du 
public, attendu en grand nombre.

  Mercredi 17 juin 2015 : inauguration de la Ferme d’Hougoumont

  Du jeudi 18 au samedi 20 juin : les bivouacs
  Imaginez ! Vous êtes le 18 juin 1815 et vous plongez dans la vie quotidienne des 
  régiments dans l’attente des combats (exercices de tir, entretien des armes, repas, 
  relèves de garde, soins aux blessés ou instruction des jeunes recrues). 

  Jeudi 18 juin 2015, à partir de 21h : spectacle son et lumière
  La plaine du champ de Bataille sera illuminée de 1000 feux en mémoire des nombreux 
  soldats y ayant combattu. 

  Vendredi 19 juin 2015, à partir de 20h :
  1er spectacle de reconstitution de la Bataille de Waterloo, « L’Attaque Française »
  Forte de plus de septante mille hommes, l’Armée française charge, l’arme au bras, vers 
  la crête britannique, aux cris de « vive l’Empereur ». Au sommet, pour cacher les 
  troupes britanniques embusquées, les Hollando-Belges engagent le combat avec les 
  Français. S’ensuit une mêlée effroyable avant que les Anglais ne se lèvent et fusillent  
  la Garde impériale à bout portant. Au même moment, les combats font rage sur la 
  crête de Mont-Saint-Jean. L’issue de la Bataille est incertaine… 

  Samedi 20 juin, à partir de 20h :
  2e spectacle de reconstitution de la Bataille de Waterloo, « La Riposte Alliée »
  La Bataille se concentre sur la ferme d’Hougoumont, fortifiée par les Britanniques 
  dans la crainte d’un assaut français. Les combats s’engagent sous les ébranlements 
  de l’artillerie et tournent au carnage. Morts et blessés se comptent par milliers. 
  Sous le feu anglais, échouant dans une ultime attaque, La Garde « meurt, mais ne se 
  rend pas ». Napoléon s’enfuit à Paris tandis que les vainqueurs, Wellington et 
  Blücher, se rejoignent pour fêter la victoire à la ferme de la Belle Alliance.

  Dimanche 21 juin 2015, matinée : cortèges et animations à Waterloo et Braine-l’Alleud
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LES RECONSTITUEURS

Guerres napoléoniennes, de Sécession, d’Indépendance américaine ou batailles médiévales, 
les reconstitutions historiques connaissent un engouement de plus en plus grand dans 
le monde entier.  

Ils sont des milliers autour de la planète à rejouer l’histoire avec passion. « Ils », ce sont 
des passionnés qui n’hésitent pas à parcourir parfois des milliers de kilomètres pour y 
participer. Fous d’histoire avant tout, ils mettent un point d’honneur à recréer la vie 
civile et militaire de périodes du passé. 

En septembre 2013, la commémoration du Bicentenaire de la Bataille de la Moskova à 
Borodino (pendant la campagne de Russie) a réuni 3.000 reconstitueurs passionnés de 
l’époque napoléonienne, venus de toute l’Europe, mais aussi du Canada et des USA.

LES ADVERSAIRES EN PRÉSENCE 

De manière exceptionnelle, la Bataille de Waterloo a pu réunir des adversaires aux 
caractères profondément opposés… avec leurs rêves de gloire et de grandeur, leurs 
haines personnelles et leur esprit de revanche. Que l’on considère ce 18 juin 1815 comme 
une défaite ou une victoire, les clés de la Bataille se trouvent dans la personnalité des 
principaux acteurs en présence.

NAPOLÉON
Nom : Napoleone Buonaparte.
Surnom : Capitaine Canon, Général Vendémiaire, le Tondu, le Petit Caporal, 
le Père la Violette…
Né le 15 août 1769 à Ajaccio, Corse.
Mort le 5 mai 1821, à Sainte-Hélène.

Grade : Général, Empereur, Roi d’Italie…
Décoration(s) : Légion d’honneur…

Visionnaire éclairé pour les uns, tyran pour les autres, Bonaparte ne laisse personne indifférent. 
De 1793 à 1814, il a volé de succès en succès, soumettant l’Europe à sa volonté. 
En ce jour de juin 1815, il sait qu’il joue sa liberté et l’œuvre de sa vie. Confiant en son génie 
militaire, malgré la fatigue qui l’accable et une douloureuse crise d’hémorroïdes, il a déjà prévu le 
menu du banquet de la victoire.

DUC DE WELLINGTON 
Nom : Arthur Wellesley.
Surnom : Duc de fer, Vieux nez crochu, Le Bougre qui bat les Français.
Né le 1er mai 1769, à Dublin ou Dangan Castle (Comté de Meath en Irlande).
Mort le 14 septembre 1852, Walmer (Kent, Angleterre).
Grade : Field Marshal. 

Décorations et titres : Field Marshal His Grace The Duke of Wellington, KG, GCB, PC.
Prince de Waterloo, Duc de Vitoria, Duc de Ciudad Rodrigo, Marquis de Douro, Comte 
de Vimeiro…

Arthur Wellesley rejoint l’armée britannique avec le grade de sous-lieutenant, en 1786, et fait 
rapidement preuve de ses capacités militaires en Inde. De 1808 à 1814, il combat avec succès les troupes 
françaises au Portugal. Autoritaire et ne badinant pas avec la discipline, Wellington a l’avantage 
du terrain. En ce jour de juin, il attend son vieil ennemi avec confiance.
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MARÉCHAL BLÜCHER 
Nom : Gebhard Leberecht von Blücher, Fürst von Wahlstatt.
Surnom : « Papa Blücher » ou « Maréchal En Avant ! ». 
Né le 16 décembre 1742, à Rostock en Mecklenburg.
Mort le 12 septembre 1819, à Krieblowitz (Silésie).
Grade : Maréchal.

Décoration(s) : La décoration prussienne de l’Aigle Rouge, l’Ordre Pour le Mérite, la Croix 
de Fer, et plusieurs autres médailles prussiennes, russes et britanniques.

Blücher commence sa carrière militaire à l’âge de 15 ans comme hussard suédois, avant de rejoindre 
l’armée prussienne, qu’il quitte après un différend avec le roi Frédéric le Grand. Il la rejoint à 
nouveau en 1786. Infatigable, malgré ses 72 ans, il est très apprécié de ses hommes. Il attend avec 
impatience l’occasion de faire payer à Napoléon l’humiliation de la campagne de Prusse de 1806.

PRINCE GUILLAUME D’ORANGE
Nom : Willem Frederik van Orange-Nassau.
Né le 6 décembre 1792, à La Haye.
Mort le 17 mars 1849 à Tilburg.
Grade : Général d’infanterie. 
Décoration(s) et titres : Prince royal, il est le futur Guillaume II (de 1840 à 1849).

Malgré son jeune âge, le jeune Prince a servi sous les ordres de Wellington en Espagne. 
Très populaire auprès de ses troupes, Willem Frederik parle mal le néerlandais. Il est courageux, 
mais son impétuosité le conduit à commettre des erreurs tactiques. Willem Frederik entend sauver 
le trône de son tout jeune état, créé pour contenir les appétits français sur le reste de l’Europe.

SIX TÉMOINS POUR COMPRENDRE LES ASPECTS HUMAINS DE L’HISTOIRE

Mais, les stratèges seuls ne font pas les grands événements. Les organisateurs ont donc 
voulu rendre hommage aux anonymes venus de partout et qui ont écrit l’histoire avec 
leur sang, leur sueur et leurs larmes. À travers leur histoire personnelle, les six « témoins » 
créés spécialement pour l’occasion vous donneront une vision plus humaine et tout 
aussi captivante de l’ampleur de la tragédie.

ALISTAIR CAVENDISH (enseigne)
Surnom : « Ali ».  
Né le 15 décembre 1790, à Dunfermline (Ecosse).
Unité et supérieur : Major Général Sir William Ponsonby, commandant de 
l’Union Brigade, à laquelle sont affectés les Royal Scots Greys.

Élevé à la ferme familiale, Alistair y développe son amour des chevaux. En 1809, il rejoint les Royal 
Scots Greys, régiment de cavalerie écossais, incorporé dans l’armée britannique. Les Royal Scots 
Greys sont appelés ainsi parce que toutes les montures du régiment étaient grises. Le régiment 
n’avait jamais servi durant les guerres napoléoniennes, avant la Bataille de Waterloo. Ali attend 
avec impatience l’occasion de prouver sa valeur…

PIERRE LANTELME (sergent)
Surnom : Chasse-cousin (mauvais vin en argot grognard), surnommé ainsi 
pour son tempérament bagarreur sous l’emprise de la boisson.
Né le 30 mai 1771, à Lyon (France).
Décoration(s) : Fusil d’honneur (ancêtre de la Légion d’honneur), Légion d’honneur.
Unité et supérieur : 2e Bataillon du 2e Régiment de Grenadiers à pied, sous le 

commandement du général Charles-Joseph Christiani. 
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Membre de la Vieille Garde, Pierre Lantelme a suivi l’Empereur sur l’île d’Elbe. Comme tous les 
Grognards, Pierre est un combattant aguerri. C’est aussi un bonapartiste convaincu prêt à mourir 
pour l’Empereur, comme son frère disparu sur la Bérésina. Il sait que de l’issue de la Bataille dépend 
le destin de la France et de celui qu’il admire plus que tout.

MARIE DESPRECHIN (fermière)
Née le 8 mars 1778, à Braine-L’Alleud.

Marie est à la fois agricultrice et tenancière d’un estaminet. Elle observe les colonnes 
de ceux qui montent au front et les blessés qui en redescendent. Tous ces militaires 
sont assoiffés et l’argent leur brûle les doigts. Il faut bien ça pour compenser tous 
les dégâts causés aux récoltes. Elle a déjà perdu trois enfants en bas âge et s’inquiète 

pour ses garçons, fascinés par les militaires.

CATHERINE DAUMAS (cantinière)
Surnom : Poupoule.
Née le 9 août 1783, à Colmar (France).
Décoration(s) : Légion d’Honneur. 
Unité et supérieur : Rattachée à la Vieille Garde.

Jeune paysanne alsacienne, elle est séduite par le grenadier Augustin Thérasse, elle le suit dans ses 
campagnes. Après le départ de Napoléon pour l’île d’Elbe, elle devient quelque temps fille à soldats 
près de Lille. Elle rejoint l’armée dès le début des Cent-Jours. Sa tente, véritable cabaret ambulant, 
est l’endroit où les soldats viennent discuter en buvant un coup. Marie sait compter, mais elle n’en 
est pas moins une bonapartiste convaincue, capable d’altruisme et d’héroïsme.

DETLEF LAUFER (tambour)
Surnom : Lauf’.
Né le 12 septembre 1798, à Königsberg (Prusse orientale).
Unité et supérieur : 4e Corps d’armée de Prusse, aux ordres du général Von 
Bülow, commandé par le Maréchal Gebhard Leberecht Von Blücher. 

Fils illégitime d’un officier prussien, Detlef a 14 ans lorsqu’il s’engage comme tambour dans l’armée 
prussienne. Avec deux autres tambours, il rythme la marche de sa compagnie et utilise son tambour 
pour faire passer des ordres au-dessus du fracas de la bataille. Nationaliste et patriote, il est 
impatient de venger la défaite prussienne de 1806. Pour lui, Waterloo n’est qu’une étape. C’est à Paris 
qu’il brûle d’arriver.

WILLEM BRANDSMA (1er officier de santé dans l’armée des Pays-Bas)
Né le 23 mars 1765, à Groningue (Pays-Bas).
Unité et supérieur : Inspecteur général Sebald Justinus Brugmans.

Chirurgien et professeur à l’université de Leyde. Au milieu du chaos, Willem Brandsma 
et son ambulance se plient en quatre pour tenter de sauver ceux qui peuvent l’être, 

quel que soit le camp dans lequel ils combattent. Horrifié par le carnage, il se sent bien impuissant 
à soulager les blessés qui hurlent encore dans la nuit qui suit la Bataille, hantée par les pillards 
et les détrousseurs de cadavres.
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DES CHIFFRES VERTIGINEUX

Si les répercussions géopolitiques et historiques de la Bataille de Waterloo sont 
innombrables, l’organisation de son Bicentenaire propose également des chiffres qui 
donnent le tournis : 5.000 reconstitueurs en uniformes d’époque, 300 chevaux, 100 canons…
 
Plongeons au cœur de l’organisation de la plus grande Reconstitution de la période du 
Premier Empire jamais organisée : 

Une coordination logistique et civile énorme : il a fallu prendre contact avec les 
propriétaires des lieux concernés, les aménager et prévoir des plantations similaires 
à celles foulées par les troupes, inviter et informer en quatre langues les 350 groupes 
participants et les commerçants des deux Marchés d’Empire, établir les commandes et 
devis pour les fournitures, gérer l’installation et l’acheminement du matériel, assurer les 
réunions de sécurité avec les services concernés, constituer une équipe de 350 bénévoles 
polyvalents, concevoir des spectacles multilingues.

D’un point de vue technique : il a fallu prévoir les tranchées pour les explosifs et la 
sonorisation des combats, accueillir les médias, mettre en place un village VIP de 8.000 
personnes, garantir l’accueil et la sécurité des personnalités internationales lors de la 
commémoration, créer un monument symbolisant le Bicentenaire, prévoir briefings et 
débriefings avec les services techniques des communes, etc.

Des commandes colossales : 2.500 kilos de poudre noire de marche, 100 ballots de 300 
kilos de paille et foin à acheminer, 12 citernes d’eau de 1.000 litres pour les 300 chevaux, 6 
conteneurs pour récolter près de 1.500 sacs-poubelle, 200 cabines de toilette portables et 
1.000 rouleaux de papier à y déposer, une centaine de douches aménagées, 5.000 mètres de 
terrain à délimiter, 100 stères de bois à répartir, 24 extincteurs et 8 générateurs à faire 
vérifier, 10 frigos et 2 congélateurs, 3.000 mètres de corde et 3 kilos de peinture pour 
baliser les camps, 200 tables et 100 bancs avec la cinquantaine de fûts du brasseur, 200 kilos 
de tourbe pour cacher les explosifs, quatre cents gilets de sécurité fluo avec badges 
nominatifs…

Une infrastructure constituant un vrai défi de coordination : 2.500 barrières Nadar, 
10 chapiteaux et 10 tonnelles, 2 tentes d’époque de 20 m2 pour l’Empereur et le Duc de 
Wellington, 8 débits de boisson, des tribunes qui proposent 15.000 places, 10 lieux pourvus 
de billetterie électronique, 500 piquets de balisage pour le public, équiper une cuisine 
pour fournir 8.000 VIP et quelques centaines de repas aux bénévoles et équipes sur place, 
un réseau de communication pour 40 radios avec le montage d’une antenne satellite, 
200 banderoles publicitaires à apposer sur le site, des parkings pour plusieurs milliers de 
voitures, des parkings pour camions et vans pour chevaux…

300 chevaux nécessitant la présence de 30 palefreniers, un vétérinaire 24h/24h, un 
maréchal ferrant, l’apport de 12.000 litres d’eau par jour, 300 boxes et poteaux d’attaches, 
2.000 mètres de corde et trois tonnes de foin.

Pour l’ensemble de l’événement, les forces de sécurité regroupent une cinquantaine 
d’agents de police, une équipe de 30 personnes pour les premiers soins, 5 ambulances, 
2 camions et 12 agents des services de pompiers, 50 signaleurs, 20 étudiants stewards, 
25 agents de sécurité professionnels, 350 bénévoles.
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WATERLOO 2015, LA CAMPAGNE (DE COMMUNICATION)

Le Bicentenaire de la Bataille de Waterloo sera un grand événement populaire et tout 
public. L’agence VO Communication a mis sur pied une vaste campagne de communication 
nationale et internationale. Le site quadrilingue www.waterloo2015.org regroupera les 
informations sur ce 200ème anniversaire. 

La Libre Belgique, La Dernière Heure, Paris Match et le Courrier International feront la 
promotion du Bicentenaire et produiront des contenus rédactionnels (presse et online) 
pour leurs lectorats respectifs. Enfin, une grande campagne de mailing ciblé sera lancée 
via Sherpa. D’autres partenariats avec divers médias (presse et audiovisuels) du nord du 
pays seront également conclus.

L’événement fait l’objet d’un partenariat avec les médias de la RTBF qui feront non seulement 
la promotion des événements de la commémoration, mais produiront et diffuseront aussi 
de nombreux programmes et reportages.

Tout au long de cette année qui précédera les célébrations, les six personnages, témoins et 
acteurs de la Bataille spécialement créés pour l’occasion, tiendront Facebook en haleine 
en racontant leur point de vue sur la Bataille. Un concept novateur qui permettra à tous 
de comprendre et de s’identifier aux acteurs de cette Bataille. Militaires ou civils, en les 
suivant, vous découvrirez leurs conditions de vie, leurs peurs, leurs motivations, leur 
histoire personnelle et leur destin… L’Histoire avec un grand H vue par les anonymes qui 
l’ont vécue.

Pendant toute cette période, des clips ludiques et informatifs seront régulièrement mis 
en ligne sur YouTube, pour le plus grand plaisir des curieux et des passionnés. 

En Belgique, la campagne s’adressera surtout aux familles avec enfants et à tous les 
amateurs d’histoire, de culture et d’événement à grand spectacle. Ailleurs en Europe, mais 
aussi aux États-Unis, en Australie… elle s’adressera plus particulièrement aux associations 
de passionnés de reconstitutions historiques qui recevront un kit de promotion. 
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INFOS PRATIQUES 
Prix des places 

BIVOUACS  
Plongez dans l’ambiance d’un camp militaire
à la veille de la Bataille.

  Bivouacs
  Entrée sur chacun des 3 bivouacs
  Valable 1 journée
  Place à partir de 6,75 €   
  Gratuit pour enfants de moins de 7 ans
  (2 enfants de moins de 7 ans par adulte)

  Muséum Pass
  Entrée valable du 17 au 21 juin 2015 inclus, pour chacun des 3 musées
  (Hameau du Lion, Musée Wellington, Dernier Q.G. de Napoléon) 
  Valable les 5 jours (1 visite maximum par musée)
  Ouverts de 10h à 18h
  Place à partir de 17,75 €
  Gratuit pour enfants de moins de 7 ans

RECONSTITUTIONS
Un voyage dans le temps inoubliable, dans une atmosphère conviviale, pour toute la famille. 

  Reconstitution de la Bataille - « L’attaque française » - 19 juin 2015 - 20h
  Place debout à partir de 15,75 €
  Entrée gratuite pour enfants - 7 ans (voir conditions)
  Place assise à partir de 38 €

  Reconstitution de la Bataille - « La riposte alliée » - 20 juin 2015 - 20h
  Place debout à partir de 15,75 €
  Entrée gratuite pour enfants - 7 ans (voir conditions)
  Place assise à partir de 38 €

  Espace 1815
  1 place de parking pour 2 tickets
  Accueil et vestiaire
  Accès au village 1815
  Espace commun de rencontre
  Cocktail dînatoire et boissons
  Place : 173 €
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LES ORGANISATEURS 

L’ASBL Bataille de Waterloo 1815
Créée il y a plus de vingt-cinq ans pour préparer la commémoration du 
175e anniversaire de la Bataille, l’ASBL Bataille de Waterloo 1815 est chargée 
d’animer et de promouvoir le site où se sont déroulés les combats. Elle organise 
aussi les manifestations du Bicentenaire et est chargée de rassembler toutes les 
idées pour les valider et les coordonner.

Afin de répondre aux attentes internationales de l’événement, un comité 
d’accompagnement international, composé du cabinet du Ministre des Affaires 
étrangères, des ambassadeurs des Nations concernées, de l’ASBL Bataille de 
Waterloo 1815 et d’un représentant de la Région wallonne. 

VO Communication 
Fondé par Michel Culot et Patrick Parmentier il y a 10 ans, VO Group est un acteur 
incontournable de la communication et de l’événementiel en Belgique. VO Group 
regroupe quatre filiales spécialisées : VO Communication (The Communication 
& Event Alchemist, spécialisée dans l’organisation d’événements citoyens et 
business), Voice Agency (marketing de la conversation par le web, la presse et les 
réseaux sociaux), VO Europe (communication pour les institutions européennes) 
et Droh!me Invest (la société en charge de la création du nouveau concept de 
parc récréatif et évolutif « Droh!me »). 

VO Group est mû par une obsession qui conditionne toutes ses réalisations : donner 
du sens à ses actions. Sens moral, sens social, conscience environnementale… 
Le sens de l’humain, tout simplement.

VO Communication est producteur délégué pour l’organisation et la 
communication du programme des commémorations du Bicentenaire de la Bataille 
de Waterloo en 2015. Grace à la qualité et la précision de son travail préparatoire, 
ses compétences en organisation d’événements citoyens et business d’envergure, 
tant en Belgique qu’à l’étranger, VO Communication a reçu le soutien à l’unanimité 
du conseil d’administration de l’ASBL Bataille de Waterloo 1815.

Verhulst Events and Partners
Dans le cadre du Bicentenaire de la Bataille de Waterloo en 2015, VO Communication 
a choisi comme partenaire la société Verhulst Events and Partners, en charge de 
la commercialisation, du sponsoring et du merchandising.

Verhulst Events and Partners jouit de plus de 60 ans d’expérience dans la 
commercialisation d’événements, aussi bien en Belgique qu’à l’étranger, des 
plus grands aux plus intimes : événements culturels, spectacles ou concerts et 
manifestations sportives.  
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REMERCIEMENTS

Remerciements à nos partenaires et à tous ceux qui permettent qu’un tel événement 
puisse avoir lieu :

Ministre des Affaires Etrangères, Wallonie - Ministre wallon en charge du 
Tourisme, Province du Brabant wallon, Commissariat général au Tourisme de 
la Wallonie, Les quatre communes du Champ de Bataille de Waterloo et leur 
personnel (Braine-l’Alleud, Genappe, Lasne et Waterloo), Wallonie-Bruxelles 
Tourisme, Fédération du Tourisme du Brabant wallon, Sherpa, IPM Advertising, 
RTBF, Guides 1815, Abrrhi, Frank Simon, Patrice Courcelle, artiste-peintre, Forces de 
l’ordre et services de sécurité et incendie, Intercommunale Bataille de Waterloo 
1815, Dernier Q.G. Napoléon, Musée Wellington, Maison du Tourisme de Waterloo, 
La Fondation Napoléon, Les associations napoléoniennes et les comités belges 
ou étrangers soutenant les différentes initiatives du Bicentenaire de la Bataille 
de Waterloo Et tous les bénévoles qui s’engagent d’ores et déjà à participer à la 
réussite de ces commémorations. 

CONTACTS

CONTACT PRESSE 
Voice Agency

Karel Goethals - Julien Brasseur - Elisa Roux
+32 2 340 92 46 - press@voice.be

www.waterloo2015.org/fr/presse

ASBL BATAILLE DE WATERLOO 1815 
Étienne Claude - Directeur Général 

+32 2 385 30 02 - e.claude@waterloo-1815.eu
www.waterloo2015.org

PRODUCTEUR DÉLÉGUÉ
VO Communication
Madeleine Cantaert

+32 2 290 31 53 - mcantaert@vo-communication.com
www.vo-event.be

CONTACT COMMERCIALISATION
Verhulst Events & Partners

+32 2 657 90 70 - partnership@waterloo2015.org
www.verhulst.be
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